18. Aupres des beaux yeux de Phillis

Text: Raoul Callier Anonymous
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! Au- pres des beaux yeux de Phil- lis Mou- roit l'a-
i Sur les ais- les de des- es- poir S'en- vol- loit
i Son cceur en- flé de ses de- sirs Mon- troit ses
! Mi- le pe- tits au- tres a- mours Op- po- soyent
i Phil- lis sous- te- noit en  ses mains Sa tes- teen
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! mou- reux Cal- li- an- te, Heu- reux en sa fin vi- o-
E son ame en- fla- mé- e, Et la mort cent fois re-  cla-
i bles- seu res mor- tel- les, Et I'A- mour du vent de ses
! a la mort leurs fles- ches, Et du doux feu de leurs flam-
E son  gi- ron pan- ché- e, Et fai- gnant d'es- tre un peu  tou-
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! len- te De ses jours  si tost ac- com- plis.
i mé- e Couv- roit ses yeux dun cres- pe noir.
E ais- les Ay- doit au vent de ses  sou- pirs.
: mes- ches R'al- lu- moyent le feu de ses jours.
i ché- e, De- sar- moit ses yeux de des- dains.
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6. Ses yeux de desdains desarmez,
Sembloyent deux soleils sans nuage,
Qui du ciel de son beau visage
Lancoyent leurs rayons enflammez.

7. Une vaine ombre d'amitié
Rendoit sa face moins cruelle:
Mais il falloit estre moins belle,
Ou plus sensible a la pitié.

8. Alors Calliante a la fois
Perdit et la veué et la vie,

De deux morts son ame ravie,
Poussa ceste derniere voix.

9. Belle Phillis puis que ma foy
N'a peu vaincre ma destinée,

Je rends mon ame infortunée

A la mort, plus douce que toy.



